
Rabbénou Yoram Zatsal a expliqué qu’au Maroc, 
il était d’usage de dire le quinzième chapitre de 
Téhilimes pendant la prière du matin après la 
Michna de : «Ce sont les choses qui n’ont pas de 
frontières». Ce chapitre énonce les conditions 
nécessaires pour atteindre le Gan Eden, et donc, 
afin de s’en souvenir, ils lisaient ce chapitre tous 
les jours.
L’une de ces conditions était : «Qui ne fait 
aucun mal à son semblable, et ne profère point 
d’outrage contre son 
prochain»(Téhilimes 15.3). 
Il y a beaucoup de gens 
qui, quand ils lisent cette 
condition, poussent un 
soupir de soulagement et 
disent: «Barouh Hachem, 
je n’ai jamais fait de mal à 
personne». Pourtant, ils ne 
savent pas que lorsqu’ils 
peuvent faire du bien aux 
autres, et ne le font pas 
pas, au ciel, ils sont appelés 
«Celui qui fait du mal à son 
semblable». Au ciel, on exige 
que chacun aide réellement 
les autres physiquement et 
spirituellement. Plusieurs fois, 
Hachem envoie une âme dans 
ce monde dont la mission est d’aider les autres, et 
donc Il la met dans une position clé, comme un 
directeur d’usine ou un commandant de base, afin 
qu’ils puissent accomplir leur mission facilement.
Hachem provoque des opportunités pour eux de 
faire du bien aux autres, de promouvoir l’un, de 
donner à l’autre une augmentation de salaire et 
d’ouvrir des portes dans le cœur des gens autour 
d’eux pour se rapprocher d'Hachem...Et que se 
passe-t-il ? Ils saisissent toutes les opportunités 
qu'Hachem leur a données pour réparer leurs 
propres âmes et les jettent à la poubelle ! Ils 
négligent l’existence des autres. A leurs yeux, eux 
seuls existent. Leur environnement n’est là que 
pour servir tous leurs désirs. Et pourtant, même 
s’ils n’ont fait de mal à personne dans la pratique, la 
chose même qu’ils n’ont pas faite est appelée des 
"dommages" à eux-mêmes et aux autres.
D’autant plus s’ils utilisent l’autorité de leur fonction 
pour nuire aux autres, licencier des employés, 
restreindre les droits, réduire les salaires et 
réduire les heures de travail. Quelqu’un comme 
ça doit savoir que s’il vivait dans la génération du 
déluge, il ne serait pas entré dans l’arche de Noah. 
Chaque Juif a le pouvoir de contrôler les anges et 

toute la création tant qu’il suit la voie de la Torah. 
Cependant, à cause de cela, les anges nous envient 
et tentent de nous faire trébucher et la seule façon 
de faire taire la jalousie des anges c'est l’unité.

L’unité est composée de trois choses : 1)Un 
bon œil. Regarder toujours  les autres avec 
un bon œil et trouver les bonnes qualités 
en eux et ne pas regarder leurs défauts.   
2)Ne jamais se fâcher.Même si quelqu’un a essayé 

de vous faire du mal ou de vous 
faire honte, ne vous fâchez  
jamais contre lui. Parlez-
lui calmement et faites 
la paix avec lui. 3)Ahavat 
Israël. Ressentir toujours de 
l’amour dans votre cœur 
envers chaque juif. Et avec 
cela, vous maintiendrez 
toujours l’unité...

Ne vous méprenez pas en 
pensant que l’unité signifie 
simplement rester assis 
toute la journée avec des 
amis. Physiquement unis, 
mais émotionnellement 
éloignés l’un de l’autre. La 
véritable unité n'existe pas 

quand elle est utilisée de 
manière corrompue. L’unité, c’est comprendre et 
ressentir les autres même quand ils sont loin de 
vous, à l’autre bout du monde. Réjouissez-vous de 
leur bonheur et attristez-vous de leur chagrin. C’est 
ainsi que nous devrions utiliser l’unité dans notre 
service divin quotidiennement.

Neuf cent trente ans s’étaient écoulés depuis la 
création du monde, quand Adam Arichon est mort. 
Cent vingt-six ans après la mort d’Adam, Noah 
est né. Dès son enfance, le cœur de Noah brûlait 
pour servir Hachem et garder ses mitsvotes. Noah 
possédait le privilège de corriger le pouvoir des 
yeux, de l’odorat et de la chaleur de la passion et il 
aimait chaque personne. Cependant, parce que la 
haine régnait dans cette génération et que le mal 
et la cruauté étaient en pleine force, les gens ont 
perdu la foi et ne pouvaient plus croire qu’il y avait 
quelqu’un qui les aimait et dont les actions étaient 
vraiment pour leur propre bien. Ils étaient sûrs que 
Noah avait trouvé une nouvelle méthode juste pour 
les voler. Et parce que Noah n’était pas capable de 
les faire se sentir aimés, il n'a pas pu les influencer, 
et le décret du déluge a été signé. Le secret pour 
échapper au déluge est donc l'amour du prochain 
et l'unité.

Le secret pour échapper au déluge
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Les limites de l'homme par rapport à Hachem 
Il est également rapporté au nom du 
Ari Zal que le nom תכ’’ה est capable 
d’éliminer tous les ennemis mauvais 
et amers, et de les faire disparaître 
complètement. Et c’est le nom 
que Yaacov Avinou a envoyé 
avec les anges à Essav son frère 
comme il est écrit : «C'est ainsi 
que vous parlerez»(Bérechit 
32.20). A chaque groupe envoyé, 
il a répété ce verset, afin 
qu’ils dirigent le nom תכ’’ה 
en rencontrant Essav. C’est 
aussi avec ce nom, que Moché 
Rabbénou a tué l’égyptien, 
comme nous l’apprenons du 
verset : «Et il dit au mécréant: 
Pourquoi frappes-tu ton 
prochain»(Chémot 2.13). Le Roi 
David a également fait allusion à ce 
nom à plusieurs endroits, comme 
dans le dernier des téhilimes qui 
termine par le verset : «Que tout ce 
qui respire loue Hachem !»(Téhilimes 
150.6). Ainsi que dans le verset : «Car 
tu ne délaisses point, ô Hachem, 
ceux qui te recherchent»(Ibid. 9.11), 
cela est aussi sous-entendu dans la 
prière de “Ouba letsion”. Ce nom est 
extrêmement terrible, et c’est l’un des 
72 noms d’Hachem (c’est le huitième 
des soixante-douze). 
Le sens de la lumière divine est la 
sagesse et la volonté d’Akadoch 
Barouh Ouh, et Akadoch Barouh 
Ouh lui-même est tranchant, il n’y a 
pas de séparation, un seul dans un 
langage d’unité, comme dans le verset 
«Et il y avait qu’un seul tabernacle» 
(Chémot 22.6). Car il est le savoir, la 
connaissance, comme il est rapporté 
(début chap 82) au nom du Rambam 
(lois des secrets de la Torah 82.10), que 
la connaissance chez Hachem Itbarah 
n’est pas comme la connaissance des 
êtres de chair et de sang, car chez les 
êtres humains, la connaissance est 
séparée de l’homme, il y a l’homme 
et il y a la connaissance, mais chez 
Akadoch Barouh Ouh tout est un, Lui 

et Son esprit sont un. Il n’y a pas 
de situation dans laquelle c’est le 
monde qui change Hachem, parce 
qu’il n’y a pas de changement en lui, 

mais le changement est pour ceux 
qui reçoivent de Lui.
Avant la création du monde, pendant 
la création du monde, après la création 
du monde, Hachem est le présent, le 
passé et le futur, il n’y a pas d’état 
de changement, comme il est écrit 
«Parce que je suis Hachem, je n’ai pas 
changé» (Malakhi 3.6) - Je n’ai jamais 
changé. Aussi au niveau des vertus 
d'Hachem Itbarah comme il est écrit : 
«Hachem passa devant lui et proclama :  
ADON-AÏ | ADON-AÏ, tout puissant, 
clément, miséricordieux, tardif à 
la colère, plein de bienveillance et 
d'équité»(Chémot 34.6), il y a une 
barre dans le texte qui sépare les 
deux noms ADON-AÏ. Il est rapporté 
à ce sujet dans la guémara (Roch 
Achana 17b) Hachem, Hachem - je 
suis celui qui était présent avant la 
faute originelle, et je suis celui qui 
était présent après que l’homme ait 
péché et fasse téchouva. Akadoch 
Barouh Ouh dit : «Ne pensez pas que 
j’ai changé, car je vous aime comme 
avant, ne pensez pas que parce 
que vous avez commis une faute, je 
vous hais, peut-être que vous êtes 
en désaccord avec moi, mais moi, je 
ne le suis pas, et la preuve est que 

je ne reprends pas votre âme, mais 
que je veille sur vous et qu’en plus 
je vous procure de la nourriture et la 
vie, parce que je vous aime».

Néanmoins, l ’âme divine 
possède trois vêtements, 
et ces vêtements sont en 
fait les vêtements des 613 
commandements. Les 613 
mitsvotes de la Torah sont 
appelées les organes de la 
royauté, car il y a 248 organes 
et 365 tendons.Quand Akadoch 
Barouh Ouh a voulu lier son 
nom à ses commandements, 
Il a dit : «Ceci est mon nom 
pour toujours et c’est ma 

mémoire de génération en 
génération»(Chémot 3.1). Dans le 
tétragramme י-ה-ו-ה, le י-ה représentent 
les tendons et le ו-ה représentent les 
organes. Donc, lorsque vous arrivez à 
relier cela avec les vêtements royaux, 
vous atteignez un tel niveau qu’il n’y 
a plus de séparation du tout, car la 
Torah et ses mitsvotes s’habillent 
dans les dix niveaux de l’âme de la 
tête jusqu’aux pieds.
Et même Akadoch Barouh Ouh, 
est appelé le Ein Sof (infini), et sa 
grandeur n’a aucune exploration, et 
il n’y a aucune pensée capable de 
l’appréhender. Si un homme vient 
et demande de comprendre, il doit 
accepter qu'aucune pensée n’est 
capable de saisir et d’atteindre ce 
qu’est Akadoch Barouh Ouh ! Même 
avec la meilleure volonté et la profonde 
sagesse, aucune pensée n’est capable 
de percevoir la volonté et la sagesse 
d’Akadoch Barouh Ouh, comme il est 
écrit : «Il n’existe pas de limites à son 
intelligence !»(Yéchayaou 40.28). Il ne 
possède aucune limite signifie que 
même si un homme atteint le sommet 
de la grandeur dans la Torah, il ne 
pourra absolument jamais atteindre la 
compréhension de ce qu'est Akadoch 
Barouh Ouh.


